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Edito

Chers membres, chers amis,

Si je devais donner un titre à cet édito, ce serait 
certainement « S’il y a une chose que nous ne 
maitrisons pas à la voile… c’est bien le vent, ou 
sa force ! » Ceci étant dit, résumons ensemble 
ce début d’année, et les (belles  !) dernières 
nouvelles. 

Les vrais 100 Milles de Pentecôte nous en 
ont encore offert une belle démonstration. 
Un lever de soleil magnifique, une ambiance 
de rêve… et une brise tellement discrète que 
seuls quelques équipages ont réussi à franchir 
la ligne d’arrivée. 
On fera mieux l’année prochaine… ou on com-
mandera le vent plus tôt !

Pendant ce temps, la vie du club ne ralentit 
pas. Lors de la dernière Assemblée Générale, 
Julie et  Schämpu ont accepté de rejoindre le 
comité. 
Bienvenue à bord ! 
Vous allez découvrir rapidement qu’on y parle 
autant de voile que de tableaux Excel ou de 
plans de travail… mais toujours dans la bonne 
humeur.

À l’École de voile, notre duo composé de 
Maud et Titouan ne chôme pas avec les 
écoles, les groupes ou le team compétition. 
Les cours réguliers ou les stages d’été sont 
un peu plus timides à ce stade, mais nous 
sommes convaincus que le vent finira aussi par 
tourner. Parlez-en à vos amis !

La suite de la saison s’annonce passionnante: 
la Fête du Port « Dolce Vita », puis le Cham-
pionnat suisse J/70 avec une trentaine de ba-
teaux attendus. 

Deux belles occasions de montrer que notre 
club sait accueillir, organiser… et surtout 
compter sur ses formidables bénévoles : c’est 
ça l’Esta-Style. Merci à toutes celles et ceux qui 
répondront présent.

Enfin, une petite confidence : il s’agit de 
l’avant-dernier édito de vos co-présidents. 
Dans moins d’une année, Jean-Pierre et moi-
même passerons officiellement la barre. Nous 
espérons une transition en douceur, afin de 
faire perdurer cet esprit qui anime le CVE de-
puis quelques années. 

Promis, le poste est beaucoup plus sympa 
qu’il n’y paraît, et nous serons toujours là, en 
coulisse, pour aider aux gros événements ou 
partager nos expériences.
Bel été à toutes et à tous, et surtout… bon vent 
et à bientôt sur l’eau !

Antoine, Co-Président
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Les membres dessinent l’avenir du CVE

Les membres dessinent l’avenir du CVE
Lors de notre dernière Assemblée générale, nous avons souhaité donner la parole aux quelque 
80 membres présents en leur proposant un sondage sur la vie du club, son évolution et les défis 
des prochaines années. Résumé de la séance.
Un article d’Antoine Charaudeau

Tout d’abord, merci à toutes celles et ceux qui ont pris quelques minutes pour répondre (2/3 des 
membres présents). Les résultats sont riches d’enseignements et montrent surtout une chose : 
le CVE est un club auquel ses membres sont profondément attachés. Au-delà des chiffres, ce 
sondage dessine le portrait d’un club dynamique, convivial et tourné vers l’avenir.

Le CVE, avant tout un lieu où l’on aime se retrouver
Sans surprise, la convivialité arrive largement en tête. La terrasse du Nomade est plébiscitée et 
représente, pour beaucoup, un véritable lieu de rencontre. Les longues soirées sous la tente, les 
discussions autour d’un verre à la Stammtisch et le plaisir de partager de bons moments entre 
membres font clairement partie de l’identité du CVE.
Bien entendu, les régates restent une motivation importante, mais elles ne sont pas les seules à 
faire vivre notre club.
Ce résultat rappelle que le CVE est autant un club sportif qu’un lieu de rencontre, où il fait bon 
partager une passion commune.
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Un travail reconnu
Les membres ont ensuite été invités à porter un regard sur les cinq dernières années et le mes-
sage est particulièrement encourageant.
Le travail réalisé par le comité est très largement salué. Une immense majorité estime que ce-
lui-ci s’est fortement engagé pour faire évoluer le club, organiser des manifestations et dévelop-
per les différentes activités.
Recevoir cette reconnaissance fait évidemment plaisir, mais elle constitue surtout un encourage-
ment à poursuivre dans cette direction.

Des manifestations qui font vivre le club
Les réponses montrent également que les différentes manifestations organisées tout au long de 
l’année occupent une place importante dans la vie du CVE.
Les 100 Milles apparaissent comme l’événement phare. Au-delà des régates d’ouverture et de 
clôture, la régate du mercredi conserve également une place essentielle. Elle constitue un ren-
dez-vous apprécié qui permet de naviguer régulièrement tout en renforçant les liens entre les 
membres.
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Une vision claire pour l’avenir
Le sondage permet également d’identifier les priorités que les membres souhaitent voir se dé-
velopper. Deux attentes ressortent très clairement :
La première concerne la jeunesse. Beaucoup souhaitent voir le CVE poursuivre son engagement 
en faveur des jeunes navigateurs, en leur permettant de progresser en régate.
La seconde est la volonté de continuer à accueillir des manifestations importantes, capables de 
faire rayonner le club bien au-delà du lac de Neuchâtel.
Les membres semblent ainsi souhaiter que le club continue avant tout à développer ce qui fait 
déjà sa force.
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Notre plus grand défi : les ressources humaines
Le dernier graphique est probablement celui qui mérite le plus notre attention.
La bonne nouvelle est que les membres sont nombreux à être prêts à donner un coup de main 
lors des manifestations. Plus de la moitié répondent qu’ils sont volontaires et beaucoup d’autres 
indiquent qu’ils participeraient volontiers si on leur demandait. C’est une excellente nouvelle !
En revanche, les réponses changent lorsqu’il s’agit d’assumer des responsabilités plus impor-
tantes. Très peu de membres souhaitent devenir chefs de projet, rejoindre le comité ou re-
prendre un jour la présidence du club.
Ce constat n’est pas propre au CVE. De nombreuses associations rencontrent aujourd’hui cette 
difficulté. Il nous rappelle néanmoins que le fonctionnement d’un club repose toujours sur 
quelques personnes qui acceptent de consacrer du temps au collectif.

Et maintenant ?
Ce sondage ne constitue pas une fin en soi. Il nous aide simplement à mieux comprendre ce que 
souhaitent les membres, et le message est finalement très clair.
	 • Vous aimez le CVE pour son ambiance, sa convivialité et la qualité de ses manifesta	
	 tions.
	 • Vous souhaitez voir le club continuer à développer la voile, accompagner les jeunes, 
	 organiser de belles régates et rester un acteur important de la région.
	 • Enfin, vous êtes nombreux à être prêts à aider… à condition que l’on vous sollicite.
	 Le comité retiendra donc ceci : 

Construire l’avenir du CVE ne dépend pas uniquement de quelques personnes, mais bien de 
l’engagement de chacun, selon ses disponibilités et ses envies. Qu’il s’agisse de donner un 
coup de main pendant une journée, d’aider à organiser une manifestation ou, un jour, de re-
joindre les instances du club, chaque contribution compte.
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Retour sur l’organisation d’une régate à l’or-
chestration exigeante, la PM Swiss Optimist, 
se concluant par un record d’inscriptions et un 
vent… se faisant désirer. 

Un article de Jean-Pierre Oudot

Il y a des jours où Éole nous gratifie de condi-
tions généreuses et rend notre plan d’eau ma-
gique !

Manifestement, il ne devait pas être au bureau 
les 2 et 3 mai derniers, car notre événement 
CSP / PM Swiss Optimist a été… compliqué !

Un vent inexistant le samedi et très tardif le 
dimanche nous aura heureusement permis de 
faire deux courses, dont la dernière lancée 1 
minute avant l’heure du dernier départ pos-
sible.

Vous le savez tous, cet événement me tenait 
à cœur, et mes collègues du comité de Swiss 
Optimist n’en attendaient pas moins de notre 
club, qui, depuis quelques années maintenant, 
s’est illustré dans l’organisation de régates.

La PM à Estavayer

Un haut niveau de préparation, ne laissant rien 
au hasard, et un engagement sans faille de 
tous nos bénévoles, à terre comme sur l’eau, 
ont permis de rendre une fois de plus honneur 
à tous ces jeunes marins venus de toute la 
Suisse, battant au passage le record de partici-
pation avec 120 bateaux au départ.

Dans les highlights du week-end, le foodtruck 
de burgers a été littéralement dévalisé : il ne 
restait plus rien !

Nous avons aussi brillé dans la gestion des 
chariots : les 120 bateaux ont été mis à l’eau 
en moins de 15 minutes. 
Pour appuyer cette performance, à Thoune, 
avec 96 bateaux, il fallait patienter 45 minutes 
pour que tous les concurrents quittent le port.

Comment dire… Nous sommes forts, très forts, 
et on ne cessera pas de le répéter : c’est grâce 
à toute la famille du CVE que c’est possible.
Alors merci, de la part de toute la classe Opti-
mist, et un grand merci de ma part pour avoir 
fait de cet exercice un succès.
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Afin de mieux faire connaissance avec deux 
membres récemment arrivés au sein du comi-
té du CVE, nous avons choisi une formule un 
peu différente… Entretien croisé avec Julie et 
Schämpu. 

Un article du Bibord Trabord
BT  : Julie, de nombreux membres te 
connaissent déjà. Qu’est-ce qui t’a donné en-
vie de t’engager autant pour le club ?

Julie : Je dois avouer que c’est parce qu’on me 
l’a finement demandé… Blague à part, je suis 
convaincue que si l’on souhaite que des belles 
sociétés comme le CVE continuent, il faut s’en-
gager pour elles et les faire vivre. 

BT : Schämpu, tu as rejoint le comité du CVE 
cette année. Qu’est-ce qui t’a donné envie de 
t’y engager ?

Schämpu : Avant tout, j’aimerais écouter, com-

Deux nouveaux membres au comité

prendre et donner un coup de main là où cela 
peut être utile. Avec mon parcours profession-
nel, je peux peut-être apporter un regard exté-
rieur, un peu d’expérience dans l’organisation 
et quelques idées pour faire avancer les pro-
jets du club. 
En tant que Suisse alémanique, je peux aussi 
parfois servir de passerelle pour des membres 
ou bénévoles qui ne sont pas toujours à l’aise 
en français. 
Mais toujours avec une approche simple et 
pragmatique : qu’est-ce qui aide le club? 
Qu’est-ce qui rapproche les membres ? 
Qu’est-ce qui rend le CVE vivant ?

BT : Schämpu, quel est ton premier vrai sou-
venir ou ton premier coup de cœur au CVE ?

Schämpu : L’ambiance du port. Je suis toujours 
impressionné par la facilité avec laquelle les 
gens se parlent, s’entraident et se retrouvent 
autour d’un projet, d’une régate ou simple-
ment d’un verre.
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Julie : Une partie des mes compétences, je les 
exerce via le Bibord Trabord depuis quelques 
années. Maintenant, rejoindre le comité me 
permettra d’aider aux tâches courantes, mais 
aussi (et si ça parle aux membres) de ramener 
un côté « mer ». C’est le plan d’eau qui me cor-
respond le plus et il y a de magnifiques idées 
à imaginer. 

Schämpu : Avant tout, j’aimerais écouter, com-
prendre et donner un coup de main. Je peux 
peut-être apporter mon expérience dans 
l’organisation, la conduite d’entreprise, le dé-
veloppement, la vente, le marketing et la ré-
flexion stratégique. 
Comme germanophone, je peux aussi parfois 
servir de passerelle pour des membres ou 
bénévoles qui ne sont pas toujours à l’aise en 
français. 
Mais toujours avec une approche simple et 
pragmatique : qu’est-ce qui aide le club? 
Qu’est-ce qui rapproche les membres ? 
Qu’est-ce qui rend le CVE vivant ?

BT  : Y’a-t-il quelque chose que les membres 
seraient surpris d’apprendre à ton sujet ?

Julie  : Peut-être que je suis la fille de Pierre, 
que j’ai hérité de son humour (vaut mieux pré-
venir que guérir) ou alors, que c’est parce que 
j’ai initié ma famille à faire de la voile qu’on est 
aujourd’hui au CVE ?
BT : Schämpu, une question revient souvent : 
pourquoi tout le monde t’appelle-t-il Schäm-
pu ?

Schämpu : Le surnom est venu assez naturel-
lement, car Jean-Pierre est déjà le prénom de 
notre co-président. Pour éviter les confusions, 
nous avons décidé que je serais simplement 
Schämpu. En Suisse alémanique, c’est un sur-
nom assez courant pour Jean-Pierre.

BT : Un dernier mot pour décrire le CVE ? 

Julie et Schämpu  : Convivialité-engage-
ment-passion, le Esta-Style !
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Rachel Fasel, secrétaire de Direction et Mar-
keting chez Autonova, témoigne des raisons 
pour lesquelles être partenaire principal des 
Vrais 100 Milles de Pentecôte est un engage-
ment qui leur tient à cœur et comment elle 
perçoit le CVE… et la voile. 

Un article du Bibord Trabord

BT : Qu’est-ce qui vous a donné envie de de-
venir sponsor de cette régate ?

Rachel Fasel : Depuis 2023, Autonova est fière 
de soutenir les Vrais 100 Milles de Pentecôte. 
En tant qu’entreprise profondément ancrée 
dans la région, il nous paraît naturel de sou-
tenir des événements qui favorisent les ren-
contres et rassemblent les passionnés de voile.
Cette régate est bien plus qu’une compétition 
sportive : elle incarne l’engagement, le dépas-
sement de soi, l’esprit d’équipe et la convivia-
lité. Des valeurs qui font également partie de 
l’ADN d’Autonova. Être partenaire de cet évé-
nement est pour nous une manière concrète 
de contribuer à son succès et de remercier 
tous ceux (organisateurs, bénévoles et parti-
cipants) qui s’investissent avec enthousiasme 
pour faire vivre cette belle tradition.

BT  : Pourquoi avoir choisi de soutenir notre 
club et cet événement en particulier ?
Le Cercle de la Voile d’Estavayer est un club 
reconnu pour son dynamisme, son profession-
nalisme et l’engagement remarquable de ses 
bénévoles. Les Vrais 100 Milles de Pentecôte 
sont une véritable institution dans la région et 
contribuent au rayonnement du lac de Neu-
châtel bien au-delà de nos frontières.
En soutenant votre club, nous souhaitons en-

Zoom sur Autonova, un sponsor engagé

courager le travail de toutes les personnes qui 
rendent cette manifestation possible et contri-
buer, à notre échelle, à faire perdurer cet évé-
nement emblématique. Pour nous, ce partena-
riat est avant tout une histoire de confiance, de 
valeurs partagées et d’engagement en faveur 
de la vie associative locale.

BT  : Avez-vous un souvenir ou un moment 
marquant lié à cette régate ?

Oui, j’ai eu la chance de participer aux Vrais 
100 Milles de Pentecôte, et j’en garde un sou-
venir absolument mémorable.
Ce qui m’a le plus marquée, c’est la navigation 
de nuit, une première pour moi. J’ai ressenti 
une tension permanente, entre l’obscurité, le 
froid et la crainte d’une collision avec un autre 
bateau. Puis, au petit matin, tout a changé. 
Le soleil s’est levé, réchauffant peu à peu nos 
corps, tandis que le lac et les voiliers réappa-
raissaient sous nos yeux. Après cette longue 
nuit, ce lever du jour avait un goût de récom-
pense.
Je me souviens avoir été submergée par 
l’émotion au point d’en avoir les larmes aux 
yeux. C’est un moment que je n’oublierai ja-
mais et qui m’a fait mesurer toute la beauté, 
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mais aussi toute l’intensité de cette régate.
BT : Qu’est-ce qui vous impressionne le plus 
dans l’organisation d’une régate ?
Ce qui nous impressionne le plus, c’est tout 
le travail réalisé en coulisses. Derrière chaque 
départ se cachent des mois de préparation, 
une logistique importante, une coordination 
sans faille entre les équipes et les bénévoles… 
et, bien sûr, quelques prières adressées à Éole 
pour qu’il soit au rendez-vous !

Organiser une régate d’une telle ampleur 
demande une passion, une rigueur et un en-
gagement remarquables. C’est cette mobilisa-
tion collective qui fait des Vrais 100 Milles de 
Pentecôte un 

BT  : Que souhaitez-vous transmettre aux 
membres du club et aux participants grâce à 
ce partenariat ?

Depuis plus de 20 ans, Autonova Payerne SA accompagne ses clients avec passion et proxi-
mité. Garage représentant les marques Volkswagen, Audi, Škoda et Volkswagen Véhicules 
Utilitaires, nous proposons la vente de véhicules neufs et d’occasion ainsi qu’un service 
après-vente de qualité. Notre priorité est d’offrir une expérience de confiance, basée sur le 
professionnalisme, l’écoute et la satisfaction de nos clients.
Nous proposons également un service unique en Suisse, spécialement pensé pour les 
clientes qui le souhaitent. De l’achat du véhicule jusqu’au suivi après-vente, elles sont ac-
compagnées exclusivement par des collaboratrices. Ce concept offre un environnement ras-
surant, une écoute attentive et un accompagnement personnalisé, tout en laissant à chacune 
la liberté de choisir l’accompagnement qui lui convient.

Avant tout, un immense merci. Merci aux 
membres du Cercle de la Voile d’Estavayer, 
aux bénévoles et à tous les participants qui, 
année après année, font vivre cette magni-
fique régate avec autant de passion et d’enga-
gement.
À travers notre partenariat, nous souhaitons 
avant tout témoigner de notre reconnaissance 
et de notre soutien. 
Nous sommes convaincus que des événe-
ments comme les Vrais 100 Milles de Pente-
côte sont essentiels à la vie de notre région. 
Ils créent des souvenirs inoubliables, ras-
semblent des générations de passionnés et 
transmettent des valeurs de respect, de soli-
darité et de persévérance.
Nous sommes fiers de pouvoir contribuer, à 
notre échelle, à cette belle aventure et espé-
rons que le vent continuera de porter cette 
régate encore durant de très nombreuses an-
nées.
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Première partie de saison active pour l’équipe J/70 !

Cette année encore, les équipes de J/70 du 
CVE ne cessent de grandir, accueillant de 
nouveaux navigateurs et enchaînant les ré-
gates dans toute la Suisse. Retour sur cette 
première partie de saison.

Un article d’Antoine Martin

Pour les J/70, la saison a commencé dès la fin 
mars afin de préparer les premiers actes de la 
League ! 

En Promotion League, les trois actes se sont 
enchaînés rapidement et notre équipe ter-
mine à la quatrième place du classement gé-
néral, avec plusieurs manches remportées. 
Cette année, Celia et Olivier, arrivés en 2025, 
ont disputé leurs premiers actes en Promotion 
League : bravo à eux !

L’équipe de Super League a participé à deux 
actes sur quatre, signant plusieurs victoires de 
manche. Elle se prépare désormais pour le 
troisième acte, qui se déroulera à Davos à la 
fin du mois d’août.

L’équipe Women, qui a réalisé un bon premier 
acte malgré un niveau particulièrement relevé, 
se prépare quant à elle pour sa finale en sep-
tembre.

Le fait de s’entraîner sur deux bateaux, les mer-
credis et jeudis, apporte une réelle plus-value. 
Cela nous permet d’obtenir de bons résultats 
dans les trois Leagues et de positionner le CVE 
parmi les clubs qui comptent sur la scène na-
tionale. Mais il n’y a pas que la League ! Les 
équipes se préparent également aux Cham-
pionnats suisses, qui se tiendront à Estavayer à 

la fin du mois d’août. À l’heure actuelle, douze 
de nos membres y prendront part !

Les régates FVLJ figurent également au calen-
drier et l’un des J/70 a notamment participé 
à la Coupe du Lac, dans des conditions aussi 
légères qu’ensoleillées.

Enfin, cette année, nous avons le plaisir d’ac-
cueillir six nouveaux membres dans l’équipe : 
Alain, Anne, Gabriel, Geoffroy, Max et Monika 
! Autre nouveauté, les bateaux se sont parés 
des couleurs de nos sponsors. Un grand merci 
à eux pour leur précieux soutien !
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Les moules quagga

Afin d’endiguer la prolifération de la moule 
quagga, le canton met en place des procé-
dures, tout en alertant sur leur sa véritable 
préoccupation, l’invasion suivante. 

Un article de Jean-Pierre Oudot

Nous avons récemment reçu une information 
de la part du canton concernant la mise en 
consultation d’une procédure allégée pour 
les clubs nautiques, dans le cadre de l’entrée 
en vigueur prochaine de l’obligation de net-
toyage et de déclaration de changement de 
plan d’eau des bateaux.

À cet égard, je me suis rendu dans les locaux 
du Service de l’environnement à Givisiez, un 
mercredi soir de canicule… Avec une pointe 
de déception, j’ai constaté que ces braves 
fonctionnaires ne disposaient pas de climati-
sation, à notre plus grand désarroi, car il faisait 
pas loin de 35 degrés ce jour-là !

La déception passée, je m’étais fait la pro-
messe de ne pas trop la ramener, ce qui, pour 
ceux qui me connaissent, est un challenge 
qu’il m’arrive assez régulièrement de perdre…
À ma plus grande surprise, ce qu’ils ont mis 
en place est logique et pragmatique. Dans un 
moment d’égarement, je ne résiste pas à ba-
lancer ma petite pique, en argumentant que 
le combat contre la moule quagga est perdu 
et que, de toute façon, cela ne changera rien…
« C’est vrai », me répond la biologiste de l’État, 
avant de me regarder droit dans les yeux et 
d’ajouter : « Ce n’est pas ce combat qu’on 
cherche à gagner, c’est le prochain, celui qu’on 
ne connaît pas encore et dont personne ne 
saura dire s’il sera dix fois pire que la moule 

quagga… »

Les photos qui ont suivi, montrant des plans 
d’eau dans le monde rendus totalement inuti-
lisables, suffisent à me faire réfléchir… et à me 
faire radicalement changer d’avis.
C’est logique : on passe nos vies à laver nos 
habits, nos vélos, notre maison, notre vaisselle, 
notre piscine… Pour quelle obscure raison ne 
devrions-nous pas le faire pour nos bateaux ?
Cette nouvelle procédure permettra aux pro-
priétaires d’effectuer eux-mêmes le lavage de 
leur bateau et aux responsables du club de va-
lider l’autorisation de mise à l’eau.

À terme, un nettoyeur haute pression avec 
de l’eau chaude, un peu d’huile de coude et 
de savoir-faire nous assurera de préserver les 
plans d’eau de suisses. Et en plus, un bateau 
propre… ça va plus vite…

Plus d’informations suivront au cours de l’été.
Merci d’avance pour votre engagement.
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Entre sangliers, au revoirs et amitiés

Cette saison le port a ouvert un nouveau cha-
pitre de son histoire, avec le départ de notre 
capitaine Maurice et l’arrivée de deux co-pi-
taines. Une page se tourne, certes, mais on 
l’a fait avec l’Esta-Style : Autour d’une broche 
de sangliers, dans la bonne humeur et avec 
toute la chaleur d’une grande famille de na-
vigateurs.
Un article du Bibord Trabord

On ne va pas se le cacher, il y avait un peu 
d’émotion ce soir-là sous la tente du club. 
Entre Ju-Ju à la broche façon Obélix, Danou 
au micro et plus d’une centaine de personnes 
présentes ; fêter notre très cher Maurice, on l’a 

fait en beauté, avec gratitude, rires et amitiés 
partagées.  

Les co-pitaines, malgré quelques sueurs 
froides face aux inscriptions qui ne cessaient 
d’augmenter, ont relevé le défi haut la main. 
L’organisation a été menée de main de 
maître… et les sangliers à la broche ont large-
ment contribué au succès de la soirée : dé-li-
cieux !
Une belle soirée à l’image du club : un mé-
lange de passion, d’engagement, d’amitié et 
de moments partagés autour de ce qui nous 
rassemble tous… la voile, bien sûr, mais sur-
tout les personnes qui la font vivre.
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Notre nouveau chef de base, Titouan

Présentation officielle de celui que vous avez 
déjà dû observer courir sur le port, prépa-
rer des Optimist ou kiter avec une aile aussi 
grande que bien des grandes voiles  ; notre 
nouveau chef de base, Titouan. Autoportrait.
  
Un article de Titouan Chinot

Je m’appelle Titouan Chinot et je viens du Bas-
sin d’Arcachon, où j’ai grandi au bord de l’eau. 
C’est tout naturellement que j’ai découvert la 
voile à l’âge de 5 ans, en Optimist.

J’ai navigué en Optimist pendant neuf ans, en 
participant à de nombreuses compétitions ré-
gionales, nationales et internationales. C’est à 
cette période que j’ai rencontré l’équipe régio-
nale CR2, où j’ai connu plusieurs membres du 
CVE, notamment Kilian, ancien chef de base 
du club, ainsi que Simon et Mathieu Milles.

En grandissant, je suis devenu trop grand et 
trop lourd pour continuer en Optimist. Je me 
suis alors tourné vers le kitefoil, une discipline 
qui m’a permis de découvrir et de me passion-
ner pour le foil. Pendant six ans, j’ai parcouru 
la France et l’Europe pour participer à des 
compétitions. Aujourd’hui, même si j’ai arrêté 
la compétition, je continue à naviguer dès que 
l’occasion se présente, toujours avec un foil 
sous les pieds.

Cette année, j’ai choisi de m’orienter davan-
tage vers l’enseignement de la voile afin de 
transmettre mon expérience et ma passion. J’y 
ai trouvé beaucoup de plaisir, notamment en 
accompagnant les jeunes dans leur progres-
sion et en partageant avec eux tout ce que la 
voile m’a apporté.

Chaque été, c’est également un plaisir de re-
trouver mes amis de l’époque Optimist, deve-
nus eux aussi moniteurs. J’encadre des stages 
estivaux, des groupes scolaires en début de 
saison, ainsi que le groupe régate Optimist du 
CVE tout au long de l’année.

Je suis très heureux d’être parmi vous au-
jourd’hui, et j’ai hâte de faire votre connais-
sance, d’échanger avec vous et de partager 
cette belle expérience ensemble.
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Quand école rime avec pétrole

Retour sur les 100 Milles de Pentecôte Auto-
nova 2026

Un article de Lehel Szombath
 
Les 10 nœuds d’une bise bien établie sur tout 
le week-end, que nous avions commandés, ne 
nous ont pas été livrés. Les marins supersti-
tieux ont eu beau frotter le mât, c’était peine 
perdue. Le lac est resté d’huile jusqu’au bout.  
Mais tant mieux. C‘est en effet aussi ça la 
course croisière : une épreuve d’endurance 
révélant la résilience et la persévérance des 
concurrents. 
Autres points positifs (surtout en pensant à 
l’année passée) : le ciel dégagé, la double 
ration de couchers et de levers de soleil, l’ab-
sence de casse et de réclamations, les verres 
d’apéro non perturbés par la gîte, les cirés res-
tés rangés…

Côté course
44 bateaux inscrits, 43 à prendre le départ. 
Côté performance, un grand BRAVO à tous les 
concurrents pour leur parcours, quel qu’il soit 
et même si les 100 Milles n‘ont pas été bou-
clés. 

Un BRAVO encore plus grand aux cinq partici-
pants qui ont terminé la course dans les temps 
et qui ont donc pu être classés. Il s’agit de :

• Alarrache (César Sandoz)
• Django unchained (Jean-Pierre Oudot)
• Alphavoile (Marco Hoch)
• Le Kraken (Matthieu Kolly)
• Linossito II (Olivier Schaer)

Enfin, un énormissime BRAVO aux deux ba-

teaux ayant terminé le parcours hors délai.	
Il s’agit de : 
• Zabriskie (Damien Rossé) 
• Cyclone (Tamara Menard)

Quelle abnégation !
Bel été à tous et à l’année prochaine pour de 
nouvelles aventures !
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Rencontre avec Maud Ramuz

Cette saison, le Cercle de la Voile d’Estavayer 
accueille une nouvelle monitrice seconde. 
Navigatrice depuis son enfance, entraîneuse 
passionnée et engagée, Maud Ramuz rejoint 
le CVE avec la volonté de promouvoir une 
voile ouverte à tous.

Un article du Bibord Trabord

Si l’on devait décrire la passion de Maud pour 
la voile, il suffirait de débuter en disant que 
cela fait partie de la vie, depuis toujours. 
En effet, c’est dès son plus jeune âge qu’elle 
découvre la navigation aux côtés de ses pa-
rents, qui lui transmettent le goût de l’eau… et 
du vent.
Très vite, l’envie d’aller plus loin s’impose et la 
mène vers la compétition en 420, en Équipe et 
sur divers bateaux lestés. « La voile a toujours 
été présente dans mon parcours », explique-
t-elle. 
Pourtant, c’est vers la profession de biologiste 
qu’elle se dirige dans un premier temps, pour 
finalement revenir à sa passion d’enfance.

En parallèle du de la voile, elle développe 

très tôt un goût pour la transmission. Fort de 
cette conviction, c’est lorsqu’elle est très jeune, 
qu’elle se lance et crée la première équipe de 
compétition d’Optimist de Pully. 
Une expérience fondatrice qui lui révèle tout 
le plaisir qu’elle trouve à accompagner les 
jeunes dans leur progression. « Je pense que 
c’est grâce à cette expérience que j’ai dé-
couvert à quel point j’aimais accompagner 
les jeunes, les voir progresser et prendre 
confiance sur l’eau. »

Après une pause liée à son parcours de vie, 
elle revient à l’enseignement de la voile il y a 
une dizaine d’années. 

Une activité qu’elle exerce avant tout par pas-
sion, pour le sport, pour les jeunes navigateurs 
et pour tout ce que la voile peut apporter.
Un engouement qui se reflète notamment 
dans son attachement à l’Optimist. 

À ses yeux, ce bateau constitue une formidable 
école de voile. « Les jeunes qui acquièrent un 
bon niveau en Optimist ont toutes les bases 
ensuite pour évoluer sur tous les types de sup-
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ports ». En effet, entre la technique, la stratégie 
et la lecture du plan d’eau, tout s’apprend dès 
les premiers bords. « L’Optimist est une formi-
dable école de voile. C’est un bateau qui ouvre 
toutes portes. »

En rejoignant le CVE cette année, Maud 
Ramuz souhaitait retrouver un environnement 
lui permettant de transmettre son expérience 
à des navigateurs de tous niveaux. Elle y en-
seigne aussi bien aux débutants qu’aux plus 
expérimentés, une diversité qu’elle apprécie 
particulièrement.
Mais son engagement ne s’arrête pas là. Très 

investie dans la voile pour les personnes en 
situation de handicap, elle défend une vision 
inclusive de la navigation. Pour elle, il ne s’agit 
pas simplement de proposer une activité 
adaptée, mais de permettre une véritable in-
tégration dans le monde de la voile.
« Les personnes en situation de handicap 
doivent pouvoir naviguer sur des bateaux 
adaptés, mais qui restent sportifs, réactifs et 
qui donnent de vraies sensations. »
Cet automne, elle accompagnera ainsi des 
équipages en Martinique avec l’objectif de 
rejoindre les Tobago Cays avant de revenir en 
une dizaine de jours. Des projets qu’elle décrit 
comme très humains, mais aussi comme de 
véritables défis sportifs.

Et pour les plus observateurs d’entre vous, 
vous l’aurez peut-être déjà aperçue lors des 
régates du mercredi ; Lorsqu’elle est sur l’eau 
avec son bateau, il y a souvent de grandes 
chances qu’elle navigue avec des personnes 
en situation de handicap. Et gare à ceux qui 
penseraient qu’il s’agit simplement d’une par-
ticipation symbolique. « Avec mon équipage, 
on n’est clairement pas là pour faire de la fi-
guration… on est avec vous pour gagner ! », 
conclut Maud en riant.
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Agenda 2026

8 août 2026
Fête du port

27 août - 30 août 2026
Championnat Suisse J/70

3 octobre 2026
Régate de clôture
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Adresses Utiles

Comité du CVE

Co-président Antoine Charaudeau president@cvestavayer.ch 079 508 48 38

Co-président Jean-Pierre Oudot president@cvestavayer.ch 079 321 44 07

Trésorier Pierre Schüpbach caissier@cvestavayer.ch 079 213 95 09

Schämpu Jean-Pierre von Burg schaempugcvestavayer.ch 079 250 35 35

Régate Toni Utiger regates@cvestavayer.ch 079 414 17 41

Webmaster Matthieu Kolly web@cvestavayer.ch

Communication Marie Danré communication@cvestavayer.ch 076 418 65 75

Bibord-Trabord Julie Schüepbach bibord-trabord@cvestavayer.ch 079 614 46 56

Secrétaire
(Hors comité) Diana Krattinger secretaire@cvestavayer.ch 079 505 14 70

Responsables d’activités / chefs de projets

Cheffes bénévoles Conny et Dominique benevoles@cvestavayer.ch

Chef de base Titouan Chinot chefdebase@cvestavayer.ch

Second du Chef de 
base Maud Ramuz chefdebase@cvestavayer.ch 079 578 46 44

Responsable chalet Angelina Vorlet 077 458 82 84

Responsable  J/70 Antoine Martin j70@cvestavayer.ch

Responsable 
matériel Tristan Gilliand 079 511 82 40

Responsable site 
internet Olivier Debaive web@cvestavayer.ch

Adresse utile

Capitaine du port Daniel Allenbach
Julien Surmont capitainerie@socoop.org 026 663 35 84




